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Des élèves de première 
professionnelle du 
lycée Simone-Veil de 
Noisiel ont participé à 
des séjours à l’étranger 
avec Erasmus +.  
L’occasion de  
découvrir une langue, 
une culture et bien plus 
encore.

Les amateurs des fans de 
Cédric Klapish le savent bien : 
les voyages scolaires à l’étran-
ger sont formateurs et per-
mettent de s’ouvrir à un autre 
monde. Et quelques élèves de 
première professionnelle du 
lycée Simone-Veil de Noisiel 
ne diront pas le contraire. Ils 
ont eu la chance de participer, 
dans le cadre du programme 
Erasmus +, à un séjour d’un 
mois dans un pays de l’Union 
européenne. Ils racontent.

Découvrir un univers
L’intérêt de partir en immer-

sion dans un autre pays est, 
avant tout, de s’améliorer en 
langue. Et cela semble avoir 
réussi à Charvine, Nancy, Lau-
rent, Luna, Alexis, Mathieu, 
Yassine et Rafael, partis en Es-
pagne ou à Chypre. « Certains 
sont partis avec un niveau 
proche de zéro. Mainte-
nant, ils se débrouillent très 

bien, et s’en sortent facile-
ment », reconnaît Marion Vil-
lette, professeure d’espagnol 
et coordinatrice Erasmus dans 
l’établissement.

En effet, contrairement aux 
cours en France où ils arrivent 
toujours à s’exprimer, si be-
soin, en français, aucune issue 
n’est possible dans un pays où 
la langue de Molière n’est pas 
comprise. « Au début, c’était 
difficile, car les Espagnols 
parlaient rapidement. Mais 
on prend rapidement des 
automatismes, et on arrive 
à échanger », reconnaît une 
des lycéennes parties à Séville.

Il en va de même pour l’an-
glais, que certains n’osaient 
pas pratiquer à l’extérieur, par 
peur. « La honte peut nous 

bloquer, mais quand on n’a 
pas le choix, on le fait », sou-
ligne de son côté un garçon 
parti à Chypre.

Parallèlement à la langue, il 
y a aussi l’apprentissage d’une 
culture et d’un mode de vie 
différents. « En Espagne, on 
avait des horaires décalés, 
et la coupure est plus com-
pliquée », témoigne une des 
élèves, partie à Séville. Et que 
ce soit à Chypre ou à Séville, 
tous ressentaient un vrai 
manque : le pain !

Mais n’allez pas croire qu’ils 
ont passé quatre semaines à 
profiter du soleil. Durant ce 
séjour, ils ont pu travailler, leur 
permettant de peaufiner leurs 
compétences professionnelles.

Succès
Et la démarche semble avoir 

du succès. Si ces élèves étaient 
les tout premiers de l’établis-
sement à bénéficier de ce 
dispositif, ils ont pu créer une 
forme d’engouement autour 
d’eux. « Désormais, on a 
beaucoup de demandes, il 
a fallu faire des choix pour 
l’an prochain ! », se réjouit 
Marion Villette.

Le critère le plus important 
à ses yeux ? « Le sérieux plus 
que le niveau de langue », 
affirme-t-elle. En effet, partir 
si loin demande une forme 
de motivation et d’autono-
mie, car, même si le projet est 
financé à 100 % par l’Union 
européenne, il faut savoir s’en 
sortir seul dans un autre pays.

Quoi qu’il en soit, tous 
paraissent conquis par l’ex-
périence, et sont désormais 
tentés par une poursuite 
d’études à l’étranger, chose 
qu’ils n’envisageaient pas 
avant leur séjour.

Dans les prochaines années, 
le projet pourrait prendre de 
l’ampleur, et poursuivre son 
développement au sein de 
l’établissement. Il est d’ail-
leurs renouvelé pour l’année 
scolaire qui arrive.
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Des élèves du lycée Simone Veil de Noisiel ont bénéficié du 
programme Erasmus +. Paul VARENGUIN

ÉDUCATION. À Simone-Veil, les lycéens 
découvrent l’Europe grâce à Erasmus +

À Courtry, on ne va s’ennuyer 
de l’été. Pour preuve, la Ville a 
dévoilé son programme pour les 
deux mois à venir. Voici ce qui 
vous attend.

Spectacle de danses 
TSEF zon (e)

Nolwenn Ferry et Pauline 
Sonnic ont créé Tsef zon (e) en 
observant les Festnoz bretons, 
ce qui leur a inspiré leur pièce 
chorégraphique. Ce spectacle 
de danses de rue gratuit aura 
lieu dans le cadre du Festival Par 
has’Art organisé par l’agglomé-
ration Paris-Vallée de la Marne 
aura lieu le mercredi 3 juillet à 
18 h 30 sur le parking sud de 
l’Espace Robert Jacobsen.

Summer games
Vous pourrez profiter des 

Summer games sur deux pé-
riodes de neuf jours. La pre-
mière s’étend du samedi 6 au 
dimanche 14 juillet ; la seconde, 
du samedi  10 au dimanche 
18  août. Vous trouverez  un 
parc de jeux gonflables géants 
au gymnase Pierre Graff. Il y aura 
une douzaine de structures, dont 
deux nouveautés : le tobogan de 
Dory et le Bumpy Bunny. Il y aura 
aussi nouveaux jeux en bois et 
des baby-foots.

Durant les week-ends et les 
jours fériés, ils auront la possi-
bilité de récupérer du matériel 
de tennis de table, contre une 
pièce d’identité.

Un espace sera réservé aussi 
aux plus petits, accessible aux 
parents, avec un stand de frian-
dises.

Les lieux sont ouverts aux 
enfants courtrysiens de moins 
de 12 ans. « Un ticket, valable 
pour toute la durée des ses-
sions de juillet et août, a été 
distribué dans les écoles et au 
collège. Les enfants devront 
obligatoirement être accom-
pagnés d’un adulte », souligne 
la mairie, qui ajoute que « les pa-
rents des enfants Courtrysiens 
scolarisés hors commune, 
pourront venir chercher leur 
ticket en Mairie sur présenta-
tion obligatoire d’un certificat 
de scolarité et d’un justifica-
tif de domicile ». Pour ceux qui 
viendraient d’autres communes, 
il faudra payer 5 euros par enfant 
(gratuit pour les parents).

Journées à la mer
Vous pourrez aussi partir à 

Honfleur (Calvados) le dimanche 

21 juillet, ou au Touquet-Paris-
Plage le dimanche 25 août. Pour 
cela, il faudra débourser 2 euros 
par personne. Plus d’informa-
tions auprès de la mairie.

Multisports et sorties
Dans le cadre du Courtry 

multisport, un programme a été 
préparé par la Ville. « Le matin, 
les élèves scolarisés en élé-
mentaire et l’après-midi les 
collégiens peuvent venir pra-
tiquer ou simplement s’initier 
à un sport gratuitement dans 
l’une des structures de la ville, 
explique-t-on. En complément, 
le service sport propose aux 
enfants inscrits à l’accueil de 
loisirs pendant l’été, de parti-
ciper à une sortie sportive par 
semaine à la base de loisirs de 
Jablines ».

Au programme donc, le mardi 
9 juillet, une sortie VTT, puis, le 
lundi 15, une découverte du té-
léski nautique suivie le 22 juillet 
de l’accrobranche. Enfin, le lundi 
29 juillet, ce sera kayak. Atten-
tion, les inscriptions auront lieu 
tout début juillet, dans la limite 
de dix enfants par sortie.

Pique-nique républicain
Dimanche 14 juillet, à partir 

de 12 h, le parc de la Mairie 
accueillera le pique-nique répu-
blicain. Pour participer, veuillez 
apporter votre repas froid ou à 
cuire. « Des barbecues seront 
à votre disposition et vous 
pourrez vous installer autour 
d’une table avec votre famille 
ou vos amis », rappelle la mairie. 
L’événement est gratuit, et un 
apéritif et un café seront offerts 
par la Ville. Vous pourrez vous 
inscrire par courriel à actpop@
ville-courtry.fr.

Olympicorama
Enfin, vous pourrez participer 

à l’Olympicorama, une tournée 
de quinze dates sur quinze dis-
ciplines dans quinze territoires.

Dans le cadre des Olympiades 
culturelles, ce projet est soutenu 
par le Département de Seine-et-
Marne et la DRAC Île-de-France. 
À Courtry, un spectacle suivi 
d’une conférence avec un sportif 
de renom se déroulera le lundi 
22  juillet à 20 h, en salle Gas-
ton Darmon. C’est l’épreuve du 
disque qui sera à l’honneur lors 
de ce show unique mêlant sport 
et culture. À cette occasion, une 
représentation gratuite du spec-
tacle Le Disque aura lieu.

Sortez cet été !

L’été sera animé à Courtry. Mairie

   ? COURTRY

Dans une démarche de 
réduction de son  
empreinte carbone et 
de sa dépendance aux 
fournisseurs  
d’électricité, la Ville de 
Torcy a choisi d’installer 
des panneaux photo-
voltaïques sur le toit de 
deux bâtiments publics.

Même si on ne l’a pas beau-
coup vu ces dernières semaines, 
le soleil est bien là. Et heureuse-
ment ! D’ici quelques semaines, 
il servira, du moins en partie, 
à alimenter en électricité deux 
bâtiments municipaux de Torcy.

208 panneaux
La Ville a en effet choisi d’im-

planter des panneaux photovol-
taïques sur les toits de l’hôtel 
de ville et du centre technique. 
Explications.

Tout a commencé l’an pas-
sé, en 2023. À cette époque, 
la mairie décide de lancer des 
études avec l’aide d’un bureau 
spécialisé pour estimer les be-
soins qu’elle pourrait avoir en 
panneaux solaires. Le marché est 
lancé à l’automne 2023, et les 
panneaux ont été posés il y a 
quelques semaines.

Mais pourquoi avoir décidé 
d’installer des panneaux photo-
voltaïques ? « Ils ont été posés 
pour faire face à la hausse de 
la consommation électrique, 
liée à l’arrivée de véhicules 
électriques », explique Grégory 
Mercier, le directeur des services 
techniques de la Ville de Torcy.

Il a donc été décidé de pla-
cer 80 panneaux sur le toit de 
l’hôtel de ville, et 128 sur le toit 
du centre technique. À terme, 
ce sont donc environ 15 % des 
besoins électriques de l’hôtel de 

ville, et 17 % de ceux du centre 
technique qui pourront être 
couverts.

Au total, un investissement 
de 167 245 euros, toutes taxes 
comprises, et subventionné par 
la Région Île-de-France, a été ré-
alisé. « Nous aurons un retour 
sur investissement de quinze 
ans pour l’hôtel de ville, et 
de 17  ans pour le centre 
technique », poursuit Grégory 
Mercier.

Et après ?
L’ensemble des panneaux 

devrait entrer en service au cours 

du mois de juillet, une fois que 
les différents raccordements 
nécessaires auront été réalisés.

L’installation, nécessitant 
l’intervention d’Enedis, sera pré-
vue pour une revente potentielle 
d’un surplus de production, ce 
qui paraît, à l’heure actuelle, 
« très peu probable ».

Prochainement, des études 
devraient être lancées pour 
poursuivre le déploiement de 
panneaux solaires sur d’autres 
bâtiments communaux, comme, 
par exemple, les groupes sco-
laires.
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ÉCOLOGIE. La Ville installe des panneaux 
photovoltaïques sur certains toits
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La mairie de Torcy a choisi d’installer des panneaux  
photovoltaïques sur le toit de certains bâtiments, comme ici, 
sur l’hôtel de ville. Mairie de Torcy

L’installation de panneaux photovoltaïques résulte d’une dé-
marche de réduction de l’empreinte carbone de la Ville. En ce 
sens, l’hôtel de ville et l’espace Lino Ventura seront raccordés, 
l’an prochain, à la géothermie.

Démarche environnementale
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